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L'IMPRUDENCE au volantpourrait bien être à l'ori-gine du tragique accidentde la circulation qui a en-deuillé, mercredi dernier,sur la Nationale 2, plu-sieurs familles et fait desdégâts matériels considé-rables.Selon les témoignages re-cueillis sur place, deux vé-hicules sont impliquésdans ce drame qui s'estproduit vers 16 heures, au

PK 4 de la commune deNdjolé, dans la province duMoyen-Ogooué.Le rapport d'enquête de labrigade de gendarmerie decette ville, qui a procédé auconstat d'usage, indiquequ'un bus de transport encommun de marque Fuso,appartenant à l'agence devoyage Oloimba, roulaitdans le sens Bifoun-Ndjoléà une vitesse démentielle. Parvenu à la hauteur duposte de gendarmerie situéà l'entrée du chef-lieu dudépartement de l'Abanga-Bigne, le chauffeur, Her-mane Ikoukou Koudji, denationalité gabonaise, re-

fuse de marquer le stop.Après avoir renversé surson passage la barrière ducheck-point de la gendar-merie, il poursuit sa coursefolle, telle une fusée, versl'inconnu. Il rate ainsi le vi-rage qui se trouve à la des-cente de la ville, puis foncetout droit sur une autre au-tomobile de marque Su-zuki, qui, elle, roule dans lesens contraire.
IRRESPONSABILITE• L'ir-réparable étant devenueinévitable, la collision quise produit entre le grosporteur et la voiture légèreest tellement violente quele Suzuki se retrouve com-

plètement écrabouillé. Lebilan de l'accident se chif-fre à trois morts, tous despassagers du Suzuki. Ils'agit du chauffeur, LouisBenoît Ndong Nguema, 23ans, et Jean Noël BouleBoussengui qui décèdentsur-le-champ. La troisièmevictime, Daniel MezuiMezui, rend, lui, l'âme aumoment de son évacuationà Lambaréné. On y enregistre égalementdeux blessés graves qui setrouvaient, eux, à bord dubus.Certains passagers du vé-hicule de transport encommun affirment que le

chauffeur, Herman IkoukouKoudji, qui s'est arrêtédans un village non loin deNdjolé pour se ravitailleren boisson, consommait del'alcool tout en conduisant.Conséquence de cette ir-responsabilité, il a, tou-jours selon les passagers,subitement changé sa ma-nière de conduire, deve-nant très excité au volant. Atel point qu'il ne se souciaitplus des incessants inter-pellations à la modérationet rappels à l'ordre faitspar les occupants du véhi-cule qu'il conduisait. 

Une collision entre deux automobiles fait trois
morts et deux blessés graves

Accidents mortel au PK 4 de la commune de Ndjolé…
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Une maman abat un
homme qui visait des
enfants avec son armeDevant une école pri-maire de Sao Paulo (Bré-sil), un jeune homme, âgéde 21 ans, s'était appro-ché, il y a quelques mois,d'un groupe d'enfants etde mamans. Il a sorti unearme à feu et a commencéà viser la foule. Katia DaSilva Sastre, une mère defamille de 42 ans, a sortiun pistolet et a tiré à troisreprises sur l'assaillant.Ce dernier a été trans-porté à l'hôpital où il asuccombé à ses blessures.Mme Sastre, mère dedeux filles de 2 et 7 ans, apar la suite été élue mem-bre du Congrès au Brésil.Dans sa vidéo officielle decampagne électorale, ellea utilisé les images de lavidéo : « Je lui ai tiré des-
sus et je le ferais encore.
J'aurai toujours la même
attitude dans la lutte
contre le crime. J'ai du
courage. »
Un homme chute d'un
immeuble et s'empale
sur un poteauA Paris (France), unhomme est tombé d'unimmeuble et s'est empalésur un poteau. La victimea été transportée à l'hôpi-tal où elle est décédée dessuites de ses blessures.Deux enquêtes ont été ou-vertes suite à deux vidéosde ce drame publiées surinternet. L’IGPN a été sai-sie pour la diffusion de lapremière vidéo. Des poli-ciers pourraient être àl’origine de la fuite de cesimages. Une deuxièmeenquête a été ouverte àl'encontre des hôpitauxpour une seconde vidéotournée en salle d'opéra-tion. On y voit « le patient,du personnel médical etun sapeur-pompier quiretire le poteau et l’exhibedevant (au moins) deuxtéléphones en mode ca-méra et plusieurs per-sonnes qui s’exclamentbruyamment ». 
51 morts dans un acci-
dent de car au KenyaAu moins 51 personnesont été tuées, hier matin,dans un accident d'auto-car dans l'ouest du Kenya.L'autocar était parti deNairobi pour Kakamega, à300 km de la capitale, ettransportait 52 passa-gers. Selon la Croix-Rouge, le toit du véhiculea été totalement arraché,mais aucun détail sur lescirconstances de l'acci-dent n'était disponible.Les statistiques officiellesdes autorités font étatd'environ 3 000 mortspar an sur les routes duKenya, mais selon l'OMS,ce nombre serait supé-rieur à 12 000.

Faits d'ailleurs
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Les deux véhicules après le choc frontal.
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Coincé dans l'habitacle, le conducteur du Suzuki,
Louis Bénoît Ndong Nguema, est mort sur-le-champ.
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LA famille de WilfriedMbeng, candidat aux légis-latives 2018 et tête de listede l'Union nationale (UN)aux locales dans ledeuxième arrondissementde la commune d'Oyem, aété victime d'un accidentde la route, mardi 9 octo-bre dernier, au villageMindzi, situé à 23 km deMitzic, chef-lieu du dépar-tement de l'Okano. Suite à cet accident,l'épouse de l'homme poli-tique, Yvette Flore Mbeng,conduite à Libreville –après un retour à Oyem, viaMitzic – dans un état trèsinquiétant, a fini par suc-comber à ses blessureshier soir. Alors même quedans la journée, une éva-cuation sanitaire vers leMaroc avait été envisagée ,grâce au concours de laCaisse nationale d'assu-rance maladie et de garan-tie sociale (CNAMGS). Une source autorisée ren-

seigne que le jour des faits,Yvette Flore Mbeng, deuxenfants et une de sesproches quittent Oyem àbord d'un véhicule familial.L'automobile conduite parun jeune homme amorcetrès rapidement le villageMindzi sous une fine pluiequi arrose la localité de-

puis la matinée. De mauvaises conditionsmétéorologiques qui rédui-sent la visibilité du jeuneconducteur, au point queson véhicule tombe dansl'une des multiples cre-vasses qui parsèment cettepartie du tronçon. Ce dés-agrément, assorti à la perte

du contrôle de la voiturepar le conducteur peu ex-périmenté se solde par untonneau. La course folle del'automobile s'achève encontre-bas de la route.
EVACUATION• Parmi lescinq occupants, seule MmeMbeng sortira de l'habita-cle dans un état très préoc-

cupant. « Dans un premier
temps, nous l'avons rame-
née sur Oyem, après un pas-
sage dans une clinique de
Mitzic. Malheureusement,
les conditions d'accueil du
Centre hospitalier régional
d'Oyem laissaient à désirer,
d'autant que le médecin est
arrivé à son chevet 7 heures
plus tard», raconte unesource proche de la famille. Toutes ces conditions in-quiétantes poussent alorsles parents de la victime ànégocier l'arrivée d'un hé-licoptère médicalisé sur leslieux. De sorte à procéder,le plus rapidement possi-ble, à l'évacuation de lablessée grave vers Libre-ville. Une fois dans la capitale,Yvette Flore Mbeng est in-ternée à la Polyclinique El-Rapha. Mais là non plus, lesconditions de prise encharge ne rassurent pas lafamille Mbeng.  D’où le pro-jet d’une évacuation vers leroyaume chérifien, quin’aura malheureusementpas lieu.

Elle meurt à la suite d’un tonneau
… et dans la région de Mitzic

Styve Claudel ONDO MINKO
Libreville/Gabon

Ce type de crevasse est à l'origine de cet accident.
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